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Introduction
L’utilisation de la 
métaphorisation de la mort 
apporte des bienfaits à la 
personne, tels que favoriser son 
bien-être et la communication. 
Ainsi, les ergothérapeutes 
pourraient utiliser la 
métaphorisation pour soutenir 
les personnes qui s’interrogent 
sur la mort, la leur ou celle des 
autres, qu’elle soit anticipée 
ou non. Comme plusieurs sont 
peu à l’aise d’aborder ce sujet, 
la métaphorisation de la mort 
pourrait être une méthode à 
privilégier pour faciliter les 
échanges.

Dans ce guide, la mort 
délibérée réfère à une personne 
planifiant, organisant ou 
précipitant sa propre mort 
et ce, de manière libre, par 
exemple dans le contexte 
canadien de l’aide médicale à 
mourir (Guay et al., 2022). La 
mort non délibérée représente 
la cessation de la vie due à 
un événement hors de notre 
contrôle. 

En résumé, ce guide expose les avantages à utiliser l’art thérapie 
et la métaphore pour aborder la mort avec une personne en fin 
de vie, ou non. Il permet ainsi aux ergothérapeutes d’explorer 
cette forme d’intervention et ses bénéfices potentiels, afin 
d’éventuellement l’inclure dans leur pratique. 

La métaphorisation de la mort peut :

	» fournir des balises pour que l’ergothérapeute introduise 
le sujet de la mort avec délicatesse;

	» augmenter la disponibilité de la personne aux séances 
d’ergothérapie, car ses symptômes physiques, 
émotionnels et psychologiques peuvent être diminués;

	» amener les personnes à faire fi de leurs souffrances et 
de leurs difficultés quotidiennes par le fait de se créer un 
rôle, de briser l’isolement et de permettre l’évasion.

Le guide est organisé de façon à définir ce qu’est la 
métaphorisation, à illustrer les étapes pour engager une 
personne dans cette activité, à décrire les effets potentiels de la 
métaphorisation, ainsi qu’à fournir des exemples de créations. 
Une synthèse des effets est présentée en annexe du guide.
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Métaphorisation
La mort est présente, tant dans 
les sphères professionnelle 
que personnelle de la vie des 
personnes. Aborder la mort 
reste difficile pour certaines 
personnes professionnelles 
de la santé, les proches et 
les personnes en fin de vie, 
notamment, en raison du 
manque de ressources et de 
formations sur ce sujet. 

Selon l’Office québécois 
de la langue française, la 
métaphorisation est un transfert 
de sens par la métaphore. 
Plus précisément, dans ce 
guide, elle se définit comme 
l’utilisation de la métaphore à 
travers des médias artistiques 
dans le but d’aborder la mort, 
qu’elle soit délibérée ou non.

La métaphore peut être un moyen de communication permettant 
d’aborder la mort avec les personnes en se basant, entre autres, 
sur les thèmes du voyage, du sport et de la nature (Cameron, 
2003; Lakoff & Johnson, 1980, 1999; Gibbs, 1994; Mazza, 1999;  
Reiter, 1997 ; Ritchie, 2003 ; Santarpia, 2021). Selon Ortony 
(1993), la métaphore est un procédé qui décrit une situation réelle 
à l’aide d’une situation hypothétique. 

La création artistique, que ce soit la peinture, le dessin, la 
sculpture ou la danse, peut aussi être utilisée pour aborder 
la mort avec les personnes en fin de vie. Effectivement, 
plusieurs façons de faire peuvent être choisies, telles que 
la création par les personnes, par les ergothérapeutes, ou 
par une collaboration entre les deux. Le procédé artistique 
est utilisé afin d’aborder la mort, ainsi que tous les aspects 
s’y rattachant, faisant en sorte que les talents artistiques ne 
constituent pas une finalité dans ce processus.
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Étapes pour engager une personne  
dans une métaphorisation

FAIRE UNE 
RÉFLEXION  

SUR SA PROPRE 
CONCEPTION  
DE LA MORT

Il est difficile d’aborder la mort avec la personne, sans en avoir 
fait sa propre conception. Par exemple, en faisant une création 
artistique ou un nuage de mots sur le thème de la mort, des 
questionnements et des réflexions peuvent émaner et en clarifier 
notre vision. En ayant conscience de ses préjugés, de ses peurs et 
ses réflexions, il est plus facile d’accompagner la personne, sans 
jugement et avec plus d’aisance.

1

2 METTRE  
EN PLACE UN 

ENDROIT PAISIBLE 
ET CALME

La métaphorisation de la mort avec une personne doit se passer 
dans un endroit calme et intime, afin qu’elle se sente en confiance 
et accepte de s’ouvrir. Il est possible qu’elle vive des émotions 
fortes. Il est donc important d’être dans un endroit qui favorise 
la confidentialité, en fournissant un cadre sécurisant. C’est une 
bonne idée d’avoir un haut-parleur permettant de faire jouer de la 
musique, idéalement au choix de la personne. En effet, la musique 
réduit les tensions et peut aider la personne à exprimer ses 
émotions.

PROPOSER À 
LA PERSONNE  

DE PARTICIPER 
À LA 
MÉTAPHORISATION 

Ce ne sont pas toutes les personnes qui sont ouvertes à s’engager 
dans une telle activité. Il faut vérifier l’intérêt de la personne, car 
il est important que l’activité ait du sens pour elle. Il peut être 
pertinent de présenter le déroulement d’une rencontre, les choix 
qui s’offrent à elle et les bienfaits qui peuvent en découler.

3
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INVITER LA 
PERSONNE  

À FAIRE SA 
MÉTAPHORISATION  
DE LA MORT

Il est important de proposer différents moyens à la personne, par 
exemple la peinture, le collage, le dessin, la poésie, la sculpture, la 
danse, le champ lexical, l’interprétation musicale… les possibilités 
sont infinies. Il est donc pertinent d’offrir plusieurs produits pour 
que la personne puisse faire un choix qui lui corresponde et 
dans lequel elle se reconnait. Divers papiers, crayons, images 
et instruments artistiques peuvent être offerts aux personnes 
clientes. Certaines d’entre elles peuvent être rassurées ou 
inspirées si on leur montre des créations d’autres personnes, si 
ces dernières ont accepté de partager leur œuvre.

4

UTILISER  
UN 

VOCABULAIRE 
SÉCURISANT ET 
ADAPTÉ, SANS 
ENSEIGNEMENT

La personne doit se sentir en confiance et accompagnée dans 
la démarche, mais elle doit aussi sentir qu’elle possède une 
liberté dans sa création. Camilla Connell (1992), art-thérapeute 
à l’Hôpital Royal Mardsen de Londres, suggère de ne pas dire 
à la personne de « peinturer ses émotions », « dessiner son 
cancer » ou participer à ce « jeu » de création. La personne ne 
doit pas se sentir infantilisée. Des mots comme « exploration », 
« expérimentation », « expérience » et « plaisir de » sont de 
bonnes options, car ce sont des mots qui mettent en place 
un espace de création sécurisant, sans attente. De plus, il est 
important de ne pas donner de direction à la personne, autant par 
rapport à ce qu’elle doit créer, qu’à ce qu’elle doit utiliser comme 
technique artistique, sauf si elle se sent inconfortable ou mal dans 
cette liberté.

5
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ACCOMPA-
GNER LA  

PERSONNE À 
FAIRE UN RETOUR 
SUR SA CRÉATION

Lorsque la personne nous informe qu’elle a terminé, il est 
nécessaire de faire un retour sur sa création. Il faut amener la 
personne à réfléchir à ce qu’elle a produit. Le but n’est pas que 
l’ergothérapeute comprenne la création de la personne, mais 
bien que celle-ci fasse des liens avec son ressenti. En posant des 
questions ouvertes, l’ergothérapeute favorise la réflexion de la 
personne. Si elle a de la difficulté à mettre ses idées en mots, cette 
réflexion n’est pas obligée d’être explicitée, car la métaphorisation 
de la mort permet de communiquer de manière imagée. 

6

Voici des exemples de questions pouvant encourager les échanges :

	» Qu’aimeriez-vous me dire 
de votre création? 

	» Comment vous êtes-
vous senti durant 
l’expérimentation? 

	» Qu’est-ce que ceci 
(pointer un élément de 
la création) signifie pour 
vous? 

	» Que représente votre 
création? Ses images, 
ses symboles?

	» Qu’est-ce qui vous a 
amené à choisir cette 
couleur, ce motif?

	» Que représente 
l’organisation des images/
symboles sur votre 
œuvre?

	» Quel est le lien entre votre 
création et la mort dans 
votre vie?

	» Qu’est-ce qui vous a 
amené à choisir cette 
modalité/forme de 
métaphorisation de la 
mort?

	» Quel lien faites-vous entre 
ces deux éléments?

	» Qu’est-ce qui vous a 
amené à choisir ce type 
de matériaux?

	» L’élément ici, est 
représenté plus grand que 
les autres : qu’est-ce qui a 
influencé ce choix?

	» J’aimerais connaître 
la signification de cet 
élément. Accepteriez-
vous de me le partager?

RESTER 
OUVERT  

AUX DISCUSSIONS 
QUE CETTE 
EXPLICATION 
POURRAIT 
SUSCITER

L’expérience de métaphorisation de la mort peut susciter des 
réflexions chez la personne, et ce même après la fin de l’activité. 
Il se peut qu’elle vous interpelle et vous parle de ses sentiments 
quelques heures, jours ou semaines après l’activité. Soyez 
disponible pour elle, assurez-vous de son bien-être, et référez à 
une personne professionnelle pertinente, au besoin.

7
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Effets potentiels de la métaphorisation
La métaphorisation de la mort peut favoriser le bien-être des 
personnes qui font face à la mort ou se questionnent sur ce sujet.  
Les effets nommés ci-dessous sont détaillés en annexe du guide.

AMÉLIORER LE 
BIEN-ÊTRE PAR LA 
MÉTAPHORISATION 

1. Gestion des symptômes

2. Briser l’isolement

3. Accepter sa situation

4. Augmenter l’estime de soi

5. S’évader

6. Avoir le contrôle 

7. Donner ou redonner un rôle 

FAVORISER LA 
COMMUNICATION 
GRÂCE À LA 
MÉTAPHORISATION 

1. Communiquer avec soi 

2. Communiquer avec l’autre 
	» Améliorer les relations sociales
	» Communiquer sans avoir à dire les choses 
	» Exprimer/communiquer (verbalement ou non)

SYMBOLISER LA 
VIE ET LA MORT 
À L’AIDE DE LA 
MÉTAPHORISATION  
DE LA MORT

1. Deuils et pertes

2. Spiritualité 

3. Sujets abordés 

4. Interprétation des composantes artistiques
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Exemples d’effets documentés  
de la métaphorisation de la mort
La métaphorisation de la mort permet d’avoir une activité signifiante à l’horaire. Par exemple, 
Sungeun Park et Hyunjoo Song (2020a) rapportent qu’une personne a recommencé à sortir de son 
lit pour faire ses séances de création. Elle les attendait avec impatience.

La métaphorisation aide la personne à décrire ses émotions. Par exemple, une personne a pu 
démontrer de l’enthousiasme par rapport à sa vie et être davantage optimiste (Lin et al., 2012).

Une personne demeurant dans une résidence et ayant un trouble neurocognitif en fin de vie a 
exprimé ses sentiments à travers des métaphores (Morrow et al., 1997). En effet, elle a nommé que 
dans son rêve, elle sortait à travers les fenêtres pour mentionner qu’elle se sentait coincée et seule 
dans sa résidence. 

EXEMPLES DE 
MÉTAPHORISATIONS 
DE LA MORT ET 
LEUR SENS 

Les témoignages d’ergothérapeutes ci-dessous permettent 
d’illustrer plusieurs thématiques telles que l’inconfort, le désespoir, 
l’aide médicale à mourir, l’isolement, la colère, la souffrance, la 
délivrance, en recourant à des analogies, des symboles, des 
objets et des histoires. Certains thèmes émergents tels que le 
chemin, l’arbre, le jardin, la barrière, l’enfance et la responsabilité 
peuvent aussi ressortir à travers la métaphorisation de la mort. 
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 La mort selon mon point de vue d’ergothérapeute :

	» Peut-être lié au fait que j’ai été peu exposée dans ma vie 
personnelle, ça ne me fait pas peur, je l’ai côtoyée à maintes 
reprises dans mon contexte de travail en soins palliatifs, j’ai 
appris qu’on a un rôle signifiant à jouer, on peut faire une 
différence dans la qualité de vie de cette clientèle (on devient 
moins réactif au serpent quand on gagne en expérience).

	» Intervenir en soins palliatifs/
fin de vie amène à vivre le 
moment présent, comme 
c’est un défi de l’instant 
faire face à un serpent!

	» J’ai observé que cette 
étape de la vie est 
rassembleuse/mobilise les 
familles, les intervenants 
en rapidité (si un serpent 
apparaît chez un proche, on 
s’y rendrait rapidement!).

 
 
 
 
 

	» Nécessite calme, capacité 
d’accueillir l’autre (mieux 
vaut rester calme à la vue 
du serpent). 

Un serpent  
en origami 

Ma perception de la mort =  
un serpent

Pourquoi mon serpent?

Puisque je crois que je peux 
préparer ma mort, j’ai choisi  
le medium « construction »  
en origami.

La mort selon mon point de vue personnel :

	» Quelques fois exposée à 
la mort (grands-parents, 
tante), le serpent est plutôt 
rare.

	» On ne le voit pas venir 
souvent. 

	» Il peut surgir rapidement. 
	» Il peut faire des proies, il 

prend des vies. 

	» Il peut faire peur à première 
vue, mais je l’apprivoise. 

	» Le serpent est difficile 
à manipuler, il rend 
inconfortable. 

	» C’est un animal que nous 
voulons tenir loin de nous. 

	» Il est froid. 

1
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Côtoyer  
la mort

Mon premier contact 
avec la mort en tant 
qu’ergothérapeute a été de 
vivre les derniers moments 
d’une patiente que j’ai suivie 
en réadaptation à l’hôpital 
pendant plusieurs mois, 
trois fois par semaine. Elle 
a décidé de mettre fin à ses 
jours en constatant qu’il y 
avait très peu d’amélioration 
de sa condition physique, 
secondaire à un diagnostic 
de Guillain-Barré. Mon 
collage démontre le deuil 
qu’elle a dû faire de sa vie 
antérieure et la prise de 
décision qui n’a pas dû être 
évidente pour elle.  Pour ma 
part, mon rôle était centré 
sur l’amélioration de ses 
capacités et la compensation 
pour lui apprendre à vivre 
avec ses incapacités, donc 
cette décision a été difficile à 
accepter pour moi, puisque 
je me disais que j’avais en 
fait échoué à mon travail. De 
plus, ce choix était difficile 
à comprendre, car la mort 
demeure un chemin obscur 
et inconnu que je crains 
encore parfois...

Les dernières séances ont été difficiles pour moi, car 
j’avais créé un très bon lien avec elle et car, en tant que 
« thérapeute », je me disais que je devais être forte pour 
l’accompagner et lui dire mes adieux. Comment faire ses 
adieux à une personne qui va mourir?  À l’école, on apprend 
à demeurer empathique, mais à ce moment, je n’ai pas pu 
m’empêcher de verser quelques larmes de tristesse. Son 
mari m’a alors donné une photo d’elle et moi que je garde 
précieusement et qui me rappelle que la mort peut aussi 
être belle, et source d’espoir. Mais le plus beau cadeau a été 
ses remerciements quant à mon bon travail fait avec son 
épouse. Avec du recul, je comprends maintenant mieux son 
choix et aussi notre rôle comme ergothérapeute.

2
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Chemin  
de la vie

La mort fait partie du 
chemin que l’on parcourt 
dans la vie, il s’agit de son 
aboutissement. 

Avant que la mort arrive, 
le parcours est jalonné de 
différents obstacles nous 
offrant des opportunités de 
s’asseoir, de ralentir ou de 
poursuivre notre chemin 
en adaptant nos pas pour 
ne pas tomber… Il y a la 
vie qui se poursuit pour 
les gens autour et il y a 
encore de belles choses à 
regarder, contempler et en 
profiter (paysage de chaque 
côté du chemin)...

Selon mes croyances, 
lorsque la mort approche et 
finalement survient, c’est la 
délivrance de la souffrance 
physique et psychologique, 
c’est pourquoi il y a tant de 
lumière au bout du chemin.

3



13LA MÉTAPHORISATION POUR REPRÉSENTER LA MORT

Tresser  
la mort

La mort, comme la vie, est 
colorée.

Noire pour les suicides de 
mes proches et les non-dits 
qui rôdent.

Doré pour la mort venant 
couronner la vie riche de 
personnes magnifiques qui 
m’accompagnent encore.

Bleu pour la plénitude de 
prendre la mort à bras le 
corps, dans son chez-soi, en 
écho à l’intensité que sont les 
naissances à domicile.

Rouge pour la mort de mon 
enfant, qui n’en finira jamais 
de saigner.

Brun, pour ma mort et la 
mort, qui m’intriguent et 
m’occupent.

Ces morts s’additionnent et 
s’enlacent à mon poignet, au 
fil des jours.

Je porte la mort, parce que je 
suis vivante.

4
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Conclusion
En conclusion, l’utilisation de 
la métaphorisation de la mort 
améliore le bien-être, facilite 
la communication et aide à 
symboliser la vie, ainsi que la 
mort. 

Une personne ergothérapeute inconfortable avec le sujet de la 
mort pourrait aborder ce thème avec la métaphorisation. C’est une 
intervention qui peut être utilisée de différentes façons et qui laisse 
beaucoup de liberté.

Nous souhaitons que l’intégration du thème de la métaphorisation 
de la mort dans le cursus du programme d’ergothérapie de 
l’Université de Sherbrooke fasse en sorte que ce soit une 
intervention de plus en plus utilisée auprès des personnes en fin 
de vie, notamment. 
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Annexe
Les informations suivantes 
présentent les effets potentiels 
d’une intervention à l’aide 
de la métaphorisation. Cette 
synthèse découle d’une 
recension des écrits effectuée 
de janvier à juin 2022 par six 
étudiantes à la maîtrise en 
ergothérapie (Alexie Aylwin, 
Léanne Bérard, Sarah-Maude 
Boivin, Andréane Grondin, 
Catherine Tremblay et Jessica 
Tremblay) et révisée par la Pre 
Manon Guay, erg. Ph. D., dans 
le cadre d’un projet de maîtrise 
à l’Université de Sherbrooke.

Plus précisément, une revue 
de portée des écrits (Arksey 
et O’Malley, 2005) a été 
réalisée en consultant Medline, 
Ageline, CINAHL, PsychInfo, 
AMED, Social Work Abstracts, 
Healthcare Administration 
Data base, Nursing and Allied 
Health Database, Psychology 
Database, Social Science 
Database, Sociology Database 
et SCOPUS. Pour être inclus 
dans la recension, les articles 
devaient être publiés en 
français ou en anglais dans 
une revue avec un comité 
de révision par les pairs, et 

aborder la création artistique, 
ou la métaphore, ainsi que la 
mort (fin de vie ou suicide). Les 
personnes participantes des 
études devaient avoir 18 ans et 
plus. Les articles étaient exclus 
si la création artistique ou la 
métaphore étaient utilisées 
auprès des soignants. Des 
1472 articles initialement 
sélectionnés, 35 ont été inclus 
dans cette synthèse. Les 
références complètes des 
articles sont reproduites dans 
la bibliographie; les numéros 
en exposant dans les sections 
ci-dessous y réfèrent).

LES IMPACTS 
DE LA 
MÉTAPHORISATION 
DE LA MORT SUR 
LE BIEN-ÊTRE

Gestion des symptômes
	» Diminue l’intensité des symptômes indésirables liés à une 

maladie.46  
	» Contribue à apaiser les angoisses que peuvent ressentir 

les personnes, par un sentiment de plaisir et de relaxation 
ressenti.46  

	» Améliore la qualité du sommeil, et ainsi, l’énergie disponible.37  
	» Diminue l’anxiété, ce qui affecte les composantes affectives 

et émotionnelles de la douleur, et amène une diminution de 
l’intensité de la douleur ressentie et un meilleur bien-être.25  

	» Permet aux personnes d’oublier, pour un court moment, la 
douleur, en se concentrant sur autre chose que leur condition 
physique.37 

	» Augmente le niveau de sérotonine dans le cerveau, un élément 
chimique lié à la dépression, ce qui diminue les symptômes 
dépressifs des personnes.5

Briser l’isolement
	» Aide à connecter avec les gens.5

	» Favorise la confiance et l’estime de soi des personnes  
qui font face à la mort, ce qui encourage l’expression.25

	» Rapproche les gens, par exemple par la musique.50

	» Donne un sujet de discussion avec famille/personnel,  
par l’entremise de l’art thérapie.46
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Accepter sa situation
	» Favorise le laisser-aller de certaines choses (la personne est 

invitée à ne pas être aussi perfectionniste envers son œuvre 
qu’elle l’est dans son quotidien, et d’user de patience et de 
tolérance envers elle-même).5

	» Constitue un moyen indirect de discuter du futur et donc de la 
mort, sans que cela soit trop confrontant.54

	» Favorise la réconciliation avec soi-même et permet de mieux 
comprendre sa situation, pour ainsi mieux l’accepter par la 
suite.8, 34

	» Permet de faire une rétrospection de la vie et ainsi de mieux 
accepter la mort comme étant une partie naturelle de la vie, 
favorisant l’acceptation de la situation de la personne qui est 
dans un processus de mort.56

Augmenter l’estime de soi
	» Donne aux personnes un sentiment d’accomplissement et 

augmente leur auto-efficacité par la construction de l’estime de 
soi.56

	» Permet d’avoir un sentiment de maîtrise,  
ce qui améliore l’estime de soi.10

	» Permet de se sentir comme une personne « capable de » et non 
comme étant une personne malade.46

S’évader
	» Entraîne un effet bénéfique sur le sentiment de « lâcher 

prise » chez les personnes, ce qui leur permet de réellement 
s’abandonner à la tâche et d’échapper aux aspects négatifs et 
anxiogènes de leur condition, tels que leurs symptômes, leurs 
conditions hospitalières, leurs peurs.29

	» Favorise un effet de distraction qui est causé par le plaisir 
et le sentiment d’être diverti qu’apporte l’art-thérapie ou la 
métaphorisation.6, 8, 46

Avoir le contrôle
	» Demande de prendre plusieurs décisions (matériel, sujet du 

projet, choix de musique…).5, 59

	» Procure un sentiment d’ancrage lorsque la personne est centrée 
sur l’activité impliquant son corps.11
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Donner ou redonner un rôle
	» Permet de faire un bilan de vie par une création, ce qui permet 

de se remémorer ce qui avait et a toujours du sens, ainsi que les 
rôles antérieurs et actuels de la personne dans sa vie, dont celui 
d’artiste.13

	» Permet, pour certaines personnes, de trouver un sens et un 
nouveau rôle d’artiste dans lequel elles pourront être actives.1

	» Augmenter la motivation, la joie, le divertissement, la satisfaction, 
le sentiment d’auto-efficacité et le bien-être, par l’ajout d’un rôle 
d’artiste.8, 56

FAVORISER LA 
COMMUNICATION 
GRÂCE À LA 
MÉTAPHORISATION

Communiquer avec soi
	» Permet de réfléchir sur soi-même, de faire une rétrospection  

de sa vie, et d’explorer son inconscient.29

	» Offre une opportunité de réfléchir et de se questionner sur ses 
émotions et ses pensées.29  

	» Permet de mieux se connaître, ce qui a un effet positif  
sur l’acceptation de la condition, ainsi que sur l’expression  
des émotions.29

	» Favorise l’expression des sentiments et des pensées, soit par 
l’interprétation des couleurs, des formes et des textures, ou 
par l’interprétation du contenu (les métaphores, la symbolique, 
etc.).29  

	» Donne une nouvelle perspective de la fin de vie, grâce à la 
connexion spirituelle avec leur création.29  

	» Favorise la réalisation d’une rétrospection sur leur vie par la 
personne, en lui rappelant des souvenirs et des événements 
vécus.13  

	» Donne un sens à la vie.13

	» Permet de partager ses ressentis en lien avec sa condition et sa 
fin de vie imminente.3

Améliorer les relations sociales

	» Permet aux personnes de communiquer avec leurs proches et 
possiblement de moduler leurs relations, car ils comprennent 
mieux leurs émotions.45

	» Permet d’offrir un espace propice aux personnes et aux 
partages sur différents sujets.22, 46  

	» Permet aux personnes d’échanger sur leurs émotions, de 
collaborer avec les autres, et d’affiner leurs relations sociales, 
en améliorant l’écoute et le respect.56
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Communiquer sans avoir à dire les choses
	» Offre un champ d’expression autre que la parole.11  
	» Facilite la première communication du désir de mourir, qui est 

souvent difficile à dire à voix haute.57

	» Offre différents processus sensoriels pour communiquer. 38

	» Exprimer/communiquer (verbalement ou non).11, 49, 56

	» Amène les personnes à s’exprimer à travers diverses modalités 
telles que la parole, mais aussi la musique, la métaphore, les 
composantes artistiques.11, 49, 56

	» Facilite l’ouverture de la personne sur ses émotions, sentiments 
et ressentis en lien avec la fin de vie, ou la vie en général, en 
créant un lien avec l’ergothérapeute.11, 49, 56  

	» Facilite l’expression de certains sentiments,  
sans nécessiter la communication orale.22, 45, 55  

	» Favorise la verbalisation de sujets sensibles et difficiles à 
aborder, car cela permet à la personne de parler de sa maladie 
et de son futur de manière différente, soit en utilisant des mots 
qui la fait sentir confortable.53  

	» Permet aux personnes de se distancer de la situation  
(contexte de fin de vie), pour mieux la verbaliser.53

SYMBOLISER 
LA VIE ET LA 
MORT À L’AIDE 
DE LA CRÉATION 
MÉTAPHORIQUE

Spiritualité
	» Amène à une transformation intérieure, pour diminuer la 

souffrance.37  
	» Permet une connexion spirituelle entre la personne et son 

œuvre; relation avec soi, avec les autres et avec l’autre.39  
	» Ouvre la porte sur des sujets intimes et personnels,  

dont l’expression spirituelle.37  
	» Amène des interrogations sur le sens de la vie et la mort, le 

passé, se projeter dans l’avenir, et sur l’expérience après la 
mort.29

Deuils et pertes
	» Permet d’aborder le sujet de leur mort prochaine.46  
	» Permet d’aborder leur deuil en utilisant d’autres thèmes  

(escalader une montagne, vagues, etc.).54

Sujets illustrés
	» Des sentiments associés au suicide, comme le désespoir,  

la haine de soi, la violence, l’isolement et la colère.57

	» La mort par des analogies, des symboles,  
des objets ou des histoires.3

	» D’autres thèmes peuvent émerger, tels que l’arbre, le jardin,  
la barrière, l’enfance, l’innocence, l’adolescence, la 
responsabilité et la connaissance de soi.30
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